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PRENDRE LA TETE DU PELOTON
Vous vous demandez parfois, en traversant la forêt, pourquoi 

le sol est si nu entre les troncs d’arbres et pourquoi une génération 
de petits pins ne pousse pas sur l’humus généreux, humide à sou­
hait, à l'abri des vents. C’est que, pour grandir, pour vivre et durer, 
l’arbre a besoin d’atteindre la lumière et le soleil, même s'il doit, 
pour cela, s’infléchir et se faufiler entre les hautes tiges. S’il n’y 
parvient pas, il s’étiole et meurt.

Regardez les coureurs du tour de France. Ou bien ils prennent 
,à quelque moment la tête du peloton et arrivent en bonne place au 
classement, ou bien ils abandonnent. Parce que la course n’a pour 
eux ni sens ni avantage si elle ne leur.permet pas, ne serait-ce 
qu’un instant, de se réchauffer au soleil de la réussite et de la gloire.

N’avez-vous jamais pensé à la détresse de tous ces arbustes qui, 
dans la forêt de votre classe, n’auront jamais l’avantagé de voir le 
soleil et de prendre la tête du peloton et qui s’étiolent et se racor­
nissent, et abandonnent...

A moins que, avant d’abandonner, ils ne se redressent et se faufi­
lent eux aussi pour prendre, ne serait-ce, qu’une fois, la tête du pelo­
ton, même si c’est un peloton peu recommandable. Vous louangez le 
bon élève, intelligent et appliqué. Mais il est d’autres pelotons qui 
dévalent la pente et vous bousculent parfois : l’élève qui ne réussit 
pas selon les normes dont vous avez fait la règle scolaire sera 
peut-être le plus habile à jouer aux billes, à partir à la chasse 
avec sa fronde à élastique, à allumer un feu sur la colline... ou, 
plus simplement, à vous tourner en ridicule pendant que vous 
écrivez au tableau... Et celui qui tient le record des élèves qui 
mettent le plus de mouches dans l’encrier a, à sa façon, gagné un 
instant au moins la tête du peloton.

Ne découragez pas les coureurs. Il y a le grimpeur qui tiendra 
la tête à la montée du col, le rapide qui file dans les plaines ; celui 
qui s’envole au départ et celui qui gagne au sprint. Que chacun 
de vos élèves puisse, lui aussi, à quelque moment, prendre la tête 
du peloton et exceller dans une des multiples tâches que l’Ecole 
Moderne offre à sès disciples: vous aurez le maître écrivain, le 
poète, le dessinateur, le conteur, le comptable, le tragédien, le 
comique, l’imprimeur, le graveur, le menuisier, l’ajusteur, le clas­
seur, l’amoureux de l’ordre, le musicien, le chanteur, le jardinier, 
le commissionnaire, l’allumeur de poêle... Il vous sera facile de 
trouver trente fonctions éminentes pour vos trente enfants.

Vous verrez alors monter les troncs et s’épaissir le feuillage.
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